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Spéléologie – Descente de canyon – Spéléo-Secours 
Protection du milieu souterrain et du Patrimoine souterrain. 

Bulletin diffusé le 8 janvier 2019                                                                                                                 Rédaction : François GAY 

 
 

 
Photos de Patrick CANDELA (au centre de la photo). 

Félicitations à Patrick CANDÉLA, aidé de son équipe, qui a rédigé en 2018, 
83 comptes - rendus sur ses recherches et explorations dans le Gard. 
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RETOUR SUR QUELQUES ACTIVITÉS RÉCENTES ET PLUS ANCIENNES. 
 

SAMEDI 1er DÉCEMBRE 2018 
 

ENCADREMENT D’UN GROUPE DE 16 PERSONNES DE l’A.D.S.O.R.T. (AMICALE DÉPARTEMENTALE DES SOUS-
OFFICIERS DE RÉSERVE DE TOURAINE), POUR UNE DÉCOUVERTE 

DE LA CARRIÈRE SOUTERRAINE DE L’ÉCORCHEVEAU A SAINT-AVERTIN (37). 
3 participants du S.C. Touraine (Cédric – Daniel – François) et Alain du Groupe Spéléo Charentais (16). 
Encadrement d’un groupe de 16 personnes pour une découverte de cette importante carrière souterraine de Saint-
Avertin. 
Le nom de cette carrière (Écorcheveau ou Concheveau) viendrait d’une époque reculée, ou pour gravir le coteau, les 
chevaux devaient gravir une voie très ardue et mal entretenue (sans doute l’actuelle rue de l’Écorcheveau) ou les 
chevaux s’écartelaient et s’écorchaient les jambes dans de pénibles efforts. 
Cette vaste carrière, possède de nombreuses entrées et un certain nombre de puits d’eau, elle se développe sur près 
de 28 hectares, dans des dépôts sédimentaires datant de plus de 90 millions d’années, le Turonien Supérieur, appelé 
le Tuffeau jaune. 
Son réseau de galeries est très labyrinthique, pour preuve ces quelques évènements : 

• 11 novembre 1921 ; M. Barthélémy s'y aventure à la lueur d'une bougie, s'égare, n'est retrouvé par les 
Sapeurs-Pompiers que le lendemain. Sa santé en fût ébranlée et il mourut peu de temps après. 
 

• 21 novembre 1947 ; 4 enfants de 15 à 18 ans se perdent durant 36 heures, ils seront retrouvés par M. Badier 
Robert. 
 

• 16 juin 1949 ; 3 jeunes se perdent. 
 

• 1964 ; 2 jeunes gens s’égarent. 
 

• 31 mars et 1er Avril 1970 ;  6 enfants s'égarent durant 20 heures, ils ressortent seuls le lendemain. 
 

 
Photo du groupe avant l’exploration. 

Photos François GAY 

 
Zone de calcification en plafond avec des stalactites. 

Le début d'exploitation de cette carrière remonterait à l'époque romaine, mais, il semble, que c'est en 1100 
que l'exploitation a réellement débuté (12te siècle). A cette époque, la route Nationale 76 n'existait pas 
(construite en 1790), la carrière bordait le Cher. Des débris de pierre étaient déversés le long du Cher, c'est sur 
cet entassement qu'a été placé vers 1914, le banc du T.C.F. En 1436, à Noël, on signale l'ouverture d'une 
carrière à l'Ecorcheveau, période qui correspond au boum immobilier qui va augmenter en 50 ans le parc immobilier 
de la ville de Tours. Le nombre d’habitants va passer de 9000 en 1470 à 12000 en 1520. La fin de l'exploitation de la 
pierre de taille dans la carrière se situerait au 16ème siècle. La cathédrale  de Tours 
(1169-1546) fut en partie construite avec des pierres d'Ecorcheveau, très reconnaissables 
avec leurs couches d’empreintes de fossiles bivalves (Cytherea uniformis). 
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JEUDI 29 NOVEMBRE 2018 
 

EXPLORATION D’UNE CAVITÉ <<OUBLIÉE>> DÉCOUVERTE DANS LE SOUS SOL D’UN BÂTIMENT EN TRAVAUX 
SUR LE SITE DE LA GRANDE BRETÈCHE A TOURS-37 

1 participant du S.C. Touraine (François) aidé d’Arlindo de la Grande Bretèche.. 
C’est lors de travaux effectué dans le sous-sol de l’un des bâtiments de la Congrégation de la Grande Bretèche, 
que la voute d’une salle souterraine aveugle a été percée. 
 

 
Le sous-sol en travaux 

 
Descente d’Arlindo par un trou étroit. 

  

Exploration avec Arlindo et relevé topographique de cette cavité dont les parois et la voute en plein cintre 
étaient construites à l’ancienne, en pierres meulières. Un passage plus bas, appareillé de pierres taillées 
était fermé par un mur en parpaings. Cette cavité, longue de 4,50 mètres, large de 2,60 mètres et haute de 
2,75 mètres, servait de fosse d’aisance, mais les odeurs ont disparus, il ne reste qu’un important dépôt de 
terreau au sol. Après le perçage d’un trou de souris dans le mur, le distancemètre donnait 6,37 mètres. 

 

 
Derrière le mur de parpaings, une galerie de 6m. 

Photos François GAY 

 
Dépôt de terreau au sol sur plus de 40 cm. 

  

MARDI 20 NOVEMBRE 2018 
 

FORMATION DU SPÉLÉO-SECOURS FRANÇAIS 37 SUR L’ASSISTANCE SECOURS AUX VICTIMES (A.S.V.). 
CARRIÈRE SOUTERRAINE DE BEAUREGARD  A ROCHECORBON -37 - 

8 participants du S.C. Touraine (Alain - Céline - Daniel – François – Henri - Jean-Louis – Pierre-Yves - Xavier - ) et Alain 

du Groupe Spéléo Charentais (16). 
Cette formation a permis de revoir les premiers gestes à réaliser en arrivant sur une victime, réalisation d’un 
bilan primaire, retrait de casque, pose d’un collier cervical, utilisation d’attelles modulables, déplacement avec 
un Portoir à Sangle Démontable (P.S.D.), installation de la victime dans un point d’attente constitué de 
couvertures de survie, avec une bougie de chauffage, permettant d’élever légèrement la température et de 
retrouver une atmosphère un peu plus confortable. 
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Après un retrait de casque, pose d’un collier cervical. 
 

Mise en place de la victime sur le P.S.D. 
 

 

Utilisation du Portoir à Sangles Démontables (P.S.D.). 
 

Mise en place d’un point d’attente. 
 

Hommage à Louis BOUGRAT (12/1949 – 11/2018) 
Le 18 novembre 2018, à – 40 mètres, dans l’Igue de Péchioules (Ols-et-
Rhinodes – Aveyron-12), lors d’une séance de désobstruction bien 
organisée et structurée, les moyens mis en œuvre sont exceptionnels 
(mini-pelle araignée au fond de la cavité, déblais remontés par une 
grue en poste fixe actionnée depuis le haut, système de caméra de 
surveillance). La désobstruction se fait ce jour-là de façon manuelle au 
pied d'une dalle calcifiée de 300/400kg, qui semble stable et ne poser 
aucun problème de sécurité. Mais cette dalle se décroche, et sur les 
quatre personnes présentes à ce moment, trois trouvent le temps de 
se mettre à l’abri. Le dernier, spéléologue, Louis BOUGRAT (68 ans), 
membre du Club Spéléologie et Archéologie de Veaugues (Cher-18) est 
heurté par la dalle qui le repousse violemment en arrière. La victime 
est rapidement mise en sécurité, un point chaud est mis en place, 
tandis que l’alerte est donnée au 18. L'équipe GRIMP 12 de la zone 
concernée intervient rapidement accompagné d’un médecin et d’une 
infirmière. Evacué de la cavité en fin d’après-midi par le GRIMP 12, 
bien que conscient à la sortie de la cavité, il est évacué par hélicoptère  
au centre hospitalier de Purpan, à Toulouse, mais devait décéder peu de       Photo C.D.S. 18 

temps après son arrivée. 
Le Spéléo-Club de Touraine a exprimé toute sa sympathie à Annie, son épouse et à Céline et Jérémy, ses enfants. 

François GAY 

 


